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Depuis le 20 octobre 1944, la Sauvegarde de la Nièvre œuvre pour l'accompagnement de publics en diffi-

culté et vulnérables. 

Son évolution  -  depuis la prise en compte et l'accompagnement des "personnes inadaptées" nécessitant 

une "assistance" à sa mission actuelle déclinant un accompagnement visant à promouvoir l'ouverture, la 

citoyenneté et l'inclusion sociale  -  témoigne d'un véritable engagement associatif et d'une réelle dyna-

mique d'action à travers ce septénaire. 

Si notre organisation associative a su se renouveler, au travers de la prise en charge de publics nouveaux 

et d’innovations, le cadre légal de l’action sociale et médico-sociale a également connu de profondes muta-

tions. Depuis les ordonnances de 1945 relatives à l’enfance délinquante, le secteur associatif et pour ce qui 

nous concerne, nos établissements et services pour l'accueil et l’accompagnement des usagers et de leurs 

familles. Les évolutions législatives, les volontés politiques et celles des autorités de contrôle et de tarifica-

tion témoignent bien d’exigences nouvelles qui visent chaque fois que possible, à intégrer les personnes 

vulnérables ou handicapées dans les dispositifs de droit commun tout en respectant leur choix de vie. 

Différentes expérimentations et innovations se sont développées au sein de l'ADSEAN depuis ses années 

d'existence et ont permis de rendre effectif  l'exercice des droits nouveaux accordés aux personnes accueil-

lies et à leurs familles. 

Aujourd'hui et plus que jamais, l'Association doit appréhender les exigences nouvelles du secteur, réfléchir   

à sa mission associative, à son utilité sociale, son rayonnement... afin d'adapter son action et ses initia-

tives pour répondre aux besoins des personnes. 

 

A l’occasion de ses 70 ans, l’ADSEAN organise un colloque sur le thème :  

 

"De l’inadapté au citoyen : 70 ans d’Action" 

 

L’objectif permettra, outre l’aspect "anniversaire", de témoigner de l’évolution et de l’implantation de l’AD-

SEAN dans un contexte mouvant et parfois difficile, nécessitant un mouvement associatif perpétuel afin 

de garantir en premier lieu les droits des usagers mais aussi les inscrire dans un parcours de vie qui pro-

meut l’inclusion et la citoyenneté.  

 

 Docteur Jean-Loup LE BRIS       Serge JENTZER 

 Président         Directeur Général 
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 EDITO M. LE BRIS - Président 

Merci à toutes et à tous ! 

 

La fête des 70 ans de la Sauvegarde fut, sans con-

teste, un grand moment de chaleur humaine et de 

ressourcement. 

Grâce à la participation du plus grand nombre, 

vous avez pu redécouvrir qu'il y a plus de joie à 

donner qu'à recevoir et que nos usagers ont un op-

timisme contagieux. 

Près de 400 participants le vendredi, plus de 650 le 

samedi, je pense que les prévisions les plus opti-

mistes ont été dépassées. 

Je m'en réjouis à voir l'émerveillement de nos usa-

gers devant les chefs-d'œuvre qu'ils avaient réalisés eux-mêmes ; à voir les 

multiples témoignages donnés ou interprétés lors de ces deux journées ; à voir 

les remerciements et les compliments des familles ; à voir l'étonnement et la 

satisfaction des organismes de contrôle et de financement. 

Merci encore à vous tous qui avez rappelé à la Sauvegarde qu'elle est de plus 

en plus engagée au service de toutes les différences. 

Que pensez-vous de ces 

deux journées ? 

Elles ont montré, comme je 

le pensais, que l’esprit et le 

fait associatif n’étaient 

qu’assoupis et que l’anni-

versaire serait une occasion 

de sursaut et de renouveau, 

ce qui a été perçu et adapté 

par tous les présents. 

 

Quelles valeurs avez-

vous souhaité mettre en 

avant lors de cette mani-

festation ? 

- La nécessité, pour l’Association, de favoriser et de valoriser l’humanisme 

dans nos rapports avec les usagers. 

- Souligner l’importance d’un accompagnement global physique, psychique, 

mental mais aussi spirituel. 

- La prise de conscience que l’accompagnement des usagers relevait d’une 

étude et d’un traitement au cas par cas. 

 

Comment le secteur a-t-il évolué au fil des années ? 

L’inadapté était méprisé, cadré ou ignoré. Il est devenu citoyen, c’est-à-dire 

qu’il est en voie de retrouver une place, j’aimerais  préciser toute sa place, dans 

la société, associant la considération, le respect, la parole et les bienfaits. 

Un auditoire nombreux à l'écoute des intervenants 
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  M. JENTZER - Directeur Général 

Que pensez-vous de ces deux 

journées ? 

La journée du vendredi, organi-

sée à l’attention des salariés et 

des partenaires, a permis aux 

deux conférenciers d’apporter 

leur vision et leur analyse con-

cernant l’évolution de la  législa-

tion et de la réglementation 

pour les personnes en situation 

de vulnérabilité d’une part et 

d’autre part sur des pistes de 

réflexion favorisant une plus 

grande participation des usa-

gers. 

Les témoignages des profession-

nels de la Sauvegarde 58 qui se 

sont succédés l’après-midi ont 

mis en évidence  l’esprit d’inno-

vation qui les anime, au service 

des personnes que nous accom-

pagnons. Mais au-delà de cet 

aspect, c’est avant tout un pro-

fessionnalisme d’une grande 

qualité, reconnu par tous les 

partenaires et les familles, qui 

nous a été donné à voir. 

Le samedi a permis à tous les 

acteurs de l’Association qui le 

désiraient de se retrouver pour 

un temps de festivité et d’amitié. 

Ce fut aussi un moment de valo-

risation des travailleurs des 

ESAT qui recevaient une mé-

daille du travail. La joie et la 

fierté qu’ils nous ont données à 

voir, montrent l’importance pour 

eux de la valeur travail, de la 

satisfaction de se sentir utiles. 

D’une manière générale, je re-

tiens la qualité du travail, des 

œuvres d’art et des stands four-

nis tant par les salariés que par 

les personnes accompagnées et 

j’en suis particulièrement fier. 

Quelles valeurs avez-vous 

voulu mettre en avant lors 

de cette manifestation ? 

La solidarité qu’elle soit au ni-

veau des professionnels ou des 

usagers. 

L’humilité dans l’ac-

compagnement : en 

tant que profession-

nels, nous ne sommes 

que de passage dans 

le parcours de vie des 

personnes. 

La congruence : que 

nos actes soient en 

accord avec ce que 

l’on pense. 

Depuis la création de la Sau-

vegarde, la population ac-

cueillie a-t-elle changée ? 

La Sauvegarde de la Nièvre lors 

de sa création avait pour objectif 

de prendre en charge l’enfance 

en danger. Fondée durant la 

seconde guerre mondiale par des 

personnes issues de ce qu’on ap-

pelle aujourd’hui la société ci-

vile, elle a commencé par accom-

pagner les orphelins de la 

guerre. 

Aujourd’hui, tout en poursui-

vant sa mission initiale, l’Asso-

ciation s’est aussi développée 

dans l’accompagnement des per-

sonnes en situation de handicap, 

au départ présentant une défi-

cience intellectuelle, elle s’oc-

cupe aussi des personnes handi-

capées psychiques. 

Les professionnels qui ac-

compagnent sont-ils toujours 

les mêmes ? 

A la création de l’Association, les 

formations de travailleurs so-

ciaux n’existaient pas puisque le 

diplôme d’état d’Educateur Spé-

cialisé n’a été créé qu’en 1967.  

Depuis, le professionnalisme des 

travailleurs sociaux s’est forte-

ment développé. De nombreux 

diplômes ont été créés et ont 

diversifié ainsi les métiers de 

notre secteur professionnel.  

 

Quelle est la signification du 

nouveau logo de l’Associa-

tion ? 

Suite aux différentes rencontres 

que Madame BESSAC a réali-

sées à notre demande, le gra-

phiste a proposé aux adminis-

trateurs deux logos différents : 

une déclinaison à partir de notre 

logo historique (le bonhomme) et 

une création. 

Le Conseil d’Administration a 

retenu l’actualisation du 

« bonhomme », montrant ainsi 

sa volonté de s’inscrire dans 

l’histoire mais a demandé au 

graphiste de l’accompagner d’un 

second personnage afin de décli-

ner d’une part une image des 

publics (enfants, adultes) et 

d’autre part renvoyant aussi la 

pluralité d’acteurs de la Sauve-

garde (bénévoles, salariés et 

usagers). 

Enfin, nous avons souhaité con-

server la couleur bleue et y ra-

jouter le vert de notre territoire 

« le vert pays des eaux vives ». 

En résumé, tout en nous ap-

puyant sur notre histoire (le per-

sonnage et la couleur bleue), 

nous avons modernisé notre 

image en prenant en compte 

notre pluralité et notre territoire 

d’intervention. 
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L’installation de la salle et le 

montage des stands du jeudi 

9 octobre ainsi que la désins-

tallation du lundi 13 octobre 

par les professionnels et les 

usagers ont été des moments 

forts et partagés.  

Qui a géré l’organisa-

tion ? 

Angélique et Karine : 

Chaque membre de la com-

mission avait une mission 

attribuée dans le cadre de l’or-

ganisation de la manifestation : 

Monsieur BARDOT, la direc-

tion logistique, Mesdames 

ROY et CHAUVEAU, l’étude 

financière du projet. Madame 

VIGNERON, les relations avec 

le Werraland d’Eschewege en 

A l l e m a g n e ,  M o n s i e u r 

JENTZER et son équipe du 

Siège, les interventions des 

conférenciers et des invités de 

la table ronde, l’élaboration des 

invitations et des programmes, 

la commande d’objets publici-

taires offerts aux participants 

et la recherche de subventions. 

Une sous-commission, composée 

de Mesdames COUSSON et 

BOTTON ainsi que Messieurs 

REVERCHON et LECLERC 

était chargée de sélectionner les 

témoignages du vendredi après-

midi. Une 

autre sous-

commission, 

composée de 

Mesdames 

BASTIDE, 

ROY, RO-

BINE et 

C O L L I N 

était chargée 

de sélection-

ner les té-

m o i g n ag e s 

et activités 

du samedi 

après-midi. 

L'ORGANISATION : Angélique PIVET et Karine B 

Comment se sont organi-

sées ces deux journées ? 
 

Karine (Secrétaire) et  An-

gélique (Assistante de Di-

rection) :  

Une commission associative 

thématique a été mise en 

place depuis mars 2013 afin 

de réfléchir à l’organisation de 

cette manifestation. Celle-ci 

était composée d’administra-

teurs, de directeurs et direc-

teurs adjoints d’établissements 

et services, de salariés de 

l’Association (sur la base du 

volontariat), de la Direction gé-

nérale et des membres de son 

équipe.  

Le groupe a retenu l’idée d’orga-

niser le 70ème anniversaire de 

l’Association sur deux journées 

sous l’inscription « De l’Ina-

dapté au Citoyen : 70 ans 

d’Action » : 

- Le vendredi sous forme de 

deux conférences le ma-

tin (présentation de l’évolution 

des politiques publiques concer-

nant le secteur social et médico-

social par Marcel JAEGER et 

déclinaison des pratiques et 

plus particulièrement la partici-

pation des usagers par Roland 

JANVIER). L’après-midi consa-

cré à un retour d’expériences de 

différentes 

pratiques 

profession-

nelles de 

nos homo-

logues alle-

mands ain-

si que des 

salariés de 

notre Asso-

c i a t i o n . 

Clôture de 

la journée 

par une 

t a b l e 

ronde, en 

p r é s e n c e 

des représentants des institu-

tions qui accompagnent l’action 

de l’Association (Agence Régio-

nale de Santé ; Conseil Général 

de la Nièvre ; Education Natio-

nale ; Direction Départementale 

de la Cohésion Sociale et de 

Protection des Populations ; 

Maison départementale des 

Personnes Handicapées, Mairie 

de Nevers) et avec l’expertise de 

M a d a m e  C A R I L L O N -

COUVREUR, Députée de la 

Nièvre et Présidente du Conseil 

National Consultatif des Per-

sonnes Handicapées ainsi que 

de Monsieur CADOUX, Prési-

dent de la CNAPE (Convention 

Nationale des Associations de 

Protection de l'Enfant).  

- Le samedi sous forme d’après-

midi festif avec des témoignages 

d’usagers et de leurs familles, 

des animations (pièces de 

théâtre), le gâteau d’anniver-

saire, la remise des médailles 

du travail des travailleurs han-

dicapés du Pôle Aide par le Tra-

vail, la présentation des travail-

leurs handicapés diplômés VAE/

RSFP (validation des acquis et 

de l'expérience, reconnaissance 

des savoir-faire professionnels), 

la remise des prix du concours 

artistique et le tirage de la tom-

bola. Il a été convenu d’inviter 

les usagers et leurs familles, les 

administrateurs et les salariés 

lors de cet après-midi. 

 

Karine B et Angélique PIVET lors de la réunion avec 
l'équipe de l' EDITORIAL FAS 
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L'organisation fût l'affaire de tous !!!! 
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  M. BARDOT - Directeur adjoint - ESAT Nevers 

Comment avez-vous géré 

l’organisation de ces deux 

journées ? 

M. BARDOT (Directeur ad-

joint de l’ESAT de Nevers) : 

"Bien…enfin je crois !  

Plus sérieusement, le groupe 

d’organisation a débuté sa ré-

flexion suffisamment en amont 

pour que nous puissions nous 

répartir le travail. J’ai eu plus 

particulièrement en charge la 

partie ‘’matérielle’’ :  

- réservation auprès de la mai-

rie de Nevers du hall des exposi-

tions et des plantes auprès du 

service espaces verts. 

- organisation et répartition des 

salles que nous souhaitions 

avoir à disposition ; une pour les 

conférences, une pour l’exposi-

tion et une pour la restauration. 

- choix et réservation auprès du 

partenaire pour la restauration. 

- l'établissement du plan et 

l’agencement de l’ensemble et 

notamment la partie exposition 

des savoir-faire. 

Quel a été l’investissement 

de votre établissement ? 

M. BARDOT : "Sous l’impul-

sion de Delphine GUILLIEN, 

monitrice éducatrice, un groupe 

de travailleurs a œuvré sur 

notre participation artistique. 

De même que pour la réalisa-

tion des éléments du stand 

Pôle Aide par le Travail, plu-

sieurs professionnels se sont 

investis pour rendre le plus 

attrayant possible notre pré-

sentation. 

Le jeudi 09 octobre a été une 

journée ‘’dynamique’’. Une 

équipe de travailleurs de la 

menuiserie sous la baguette 

de Grégory TEL, leur moni-

teur, a fait un travail formi-

dable de mise en place des 

chaises, des tables, des 

stands, des plantes, de la 

scène… tout était prêt pour 

accueillir les collègues des 

autres établissements de l’Asso-

ciation venus l’après-

midi pour l’installa-

tion de leur stand. 

P o u r r i o n s - n o u s 

avoir le retour de 

certains usagers ? 

Gilles : "je suis venu 

et j’ai trouvé une très 

bonne ambiance. La 

présentation des éta-

blissements était très 

jolie et j’ai bien apprécié la cas-

quette et le gobelet qu’on m’a 

offerts. C’était très sympa !" 

Sébastien : "J’ai applaudi mes 

camarades médaillés. Les 

stands étaient très chouettes, je 

connaissais déjà l’IME de Marzy 

et j’ai pu découvrir les autres 

établissements." 

Philippe : "C’était une belle 

fête bien organisée, l’ambiance 

était très bien. J’ai pu voir des 

personnes que je connais, le 

Docteur LE BRIS, Mario DA 

COSTA. Le gâteau était très 

bon, j’en ai pris…3 fois !" 

Aurore : "Super bien. J’ai aimé 

l’exposition des établissements. 

Le spectacle était très bien aus-

si et le gâteau très bon. Il y 

avait beaucoup de monde, 

c’était vraiment très bien !" 
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Stands présentés par différents établissements   

de l'Association 
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partement : la vie 

quotidienne, en 

vieillissant, veut 

dire avant tout, 

vivre quotidien-

nement dans ce 

lieu. C´est un peu 

comme les per-

sonnes ayant be-

soin d´une assis-

tance importante 

et qui sont tou-

jours au même 

endroit. 

- Les réalisations 

en qualité d´habitation et en be-

soins techniques sont de plus en 

plus sollicitées. 

Demandes et 

exigences en 

lieu d'habita-

tion 

Elles doivent :  

- permettre aux 

locataires et aus-

si à ceux qui 

éventuellement 

o n t  b e s o i n 

d´aides crois-

santes, d´habiter 

dans leur propre 

logement moderne, entourés de 

personnes connues, 

  
 

- faire en sorte 

d´intégrer l´habitat en 

fonction de leurs pro-

jets et leur entourage : 

pour des personnes 

âgées, pour des handi-

capés, pour celui ou 

celle ayant des be-

soins d´aide plus ou 

moins importants ain-

si que pour ceux qui 

sont atteints de dé-

Ceci est le désir légitime de 

beaucoup de personnes ayant des 

besoins d´aide différents : vivre 

dans leur propre appartement et 

si nécessaire, pouvoir bénéficier 

de possibilités d´assistance. 

Avant tout, ces personnes dési-

rent être aidées dans le quotidien 

et recevoir des soins, avoir une 

sécurité d´approvisionnement 

dans leur foyer, c’est-à-dire une 

offre d´habitat dans un lieu sécu-

risé jusqu´à la fin de leur vie. 

Dans la présentation ci-dessous 

de l´habitat « habitation con-

cierge », les qualités sociales 

d´habitation vont être prioritai-

rement présentées. Là, nous au-

rons les contacts, la sociabilité et 

la communication ainsi que des 

offres de loisirs. Il sera offert une 

vie en communauté accompagnée 

d´un bon voisinage, un lieu social 

et des sécurités journalières. 

Choisir son propre habitat 

La base est « choisir son propre 

habitat dans un milieu social » 

cité en trois points généraux : 

- Tous les individus ont presque 

les mêmes besoins d´habitation, 

- Les personnes déjà d´un âge 

avancé passent une grande par-

tie de leur temps dans leur ap-

mence, pour les familles et les 

personnes seules ayant des en-

fants, 

- sécuriser les locataires 24h/24 

(approvisionnement d´aides) ; 

l´ensemble étant garanti par le 

modèle « concierge », 

- améliorer les possibilités de pré-

vention par une aide précoce 

grâce à laquelle on renforcera les 

capacités d'autonomie des per-

sonnes et de leur entourage. 

Offre de service "concierge" 

L´offre de service « habitat con-

cierge » est une offre facultative 

pour le locataire.  

Il y aura des coûts à partir du 

HABITATIONS INTEGREES - HABITATION CONCIERGE 

Choisir son mode de vie en moyen sécurisé  

 

WERRALAND D'ESCHEWEGE - Allemagne 

(Par M. Hoβbach et Mme Röth Heinemann) 

M. Gert Hoßbach  
(Président du Comité de Direction des Ateliers du Werraland 

e.V. à Eschewege) 
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moment où le/la locataire aura 

recours à cette offre. 

Il n’y n’a pas de contrat pour une 

aide globale. Le/la locataire choi-

s i t  s o n  p r o p r e  s e r v i c e 

d´assistance en fonction de ses 

besoins. 
 

Prestation de service en coo-

pération avec un partenaire :  

Le/la locataire profitant du 

« modèle concierge » a la possibi-

lité de coopérer avec un parte-

naire et de travailler avec lui 

dans le secteur de soins à domi-

cile. 

Aide et soins 

Dans cet ensemble d´habitation, 

même des personnes ayant be-

soin de soins importants peuvent 

y vivre, lesquelles si nécessaire 

peuvent être aidées ou soignées 

24h/24 par un service de soins à 

domicile (niveau d´invalidité III 

ou par réglementation du cas so-

cial). 

Toutes les aides et tous les soins 

proposés peuvent être pris en 

considération par le/la locataire 

si c´est nécessaire. 

Offre de consultations régu-

lières à domicile 

Des professionnels adaptés aux 

soins à domicile proposent régu-

lièrement des consultations dans 

leurs bureaux. Il y a donc des 

consultations médicales, des in-

formations sur les systèmes 

d´urgence à domicile, l´aide à éta-

blir des dossiers de demande, par 

exemple à la caisse d´invalidité, à 

la caisse de maladie, au service 

social etc... 

Aide aux activités autonomes 

Dans ce lieu d´habitation, le but 

le plus important pour ces per-

sonnes est la possibilité de pro-

gression vers leur autonomie. 

Dans ce lieu – que nous appelons 

« café » – on se rencontre pour 

proposer un grand nombre 

d´activités ou de distractions (par 

exemple des manifestations cul-

turelles, des échanges de savoirs, 

de la lecture, de la gymnastique/

fitness etc...). Ces offres sont of-

fertes aussi aux membres de la 

famille, aux amis et voisins du/de 

la locataire. On peut aussi utili-

ser ce café de rencontre pour des 

fêtes de famille. Le service à do-

micile organise la coordination de 

toutes ces activités.  
 

Rencontre entre générations 

Pour faire face à 

l´isolement de ces per-

sonnes âgées, il est re-

commandé un échange 

régulier avec le voisinage. 

Ceci peut être une fête 

entre voisins, une petite 

réunion organisée par le 

centre culturel de la com-

mune etc… Il s´avère que 

les résultats ont montré 

un grand succès. 

Service téléphonique 

de secours au lieu d'ha-

bitation 

Dans le lieu d´habitation, 

il sera instauré un service 

téléphonique. Sur de-

mande du locataire, cette 

offre lui sera expliquée. Si 

nécessaire, une aide urgente 

téléphonique peut être reliée 

avec le service à domicile. Il 

est clair que chaque loca-

taire qui désire ou a besoin 

d´un appel de secours, 

l´obtiendra. 

En cas de besoin (au moins 

au niveau I d´invalidité) les 

coûts seront pris en charge 

par la caisse d´invalidité 

(soins à domicile) ; autre-

ment c´est au locataire d´en 

assurer les frais. 

Faire la liaison entre les 

services de besoins domes-

tiques et les soins à domi-

cile 

Les locataires ont le choix 

entre toutes les possibilités 

de services proposés. 

Ils ont donc le droit de pren-

dre le service à domicile. 

Demande de légitime défense 

et de nombreux autres services 

Différemment aux autres formes 

classiques d´habitations soute-

nues, il y a une demande de base 

qui est principalement de ne pas 

se porter garant  pour  tout 

l´ensemble des accords, mais de 

vérifier, pour chaque cas, les ga-

ranties de  remboursement à leur 

juste valeur. 

Mme. Andrea Röth Heinemann (Directrice Géné-
rale adjointe du Werraland d'Eschewege) 

Madame CARILLON-COUVREUR 
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LES PARTICIPANTS A CES JOURNEES ONT  

BENEFICIE D'UN REPAS CONVIVIAL ET DE QUALITE 

Les repas de midi sont toujours des lieux 

d'échanges et de convivialité, où les parti-

cipants ont pu débattre des conférences et 

festivités autour de la table !!! 
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DIFFERENTS INTERVENANTS ONT SU, LORS DE CES 

JOURNEES, CAPTER L'ATTENTION DE L'AUDITOIRE 

SESSAD "Arc en Ciel" Intervention de l'ESAT "Le Morvan" 

Photos de la troupe de théâtre de l'ESAT de Cosne sur Loire qui, à l'occasion des 

70 ans de l'Association, a su attiser la joie et la bonne humeur du public !!! 
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ESAT "LE MORVAN" - Texte réalisé pour  

la présentation de leur KALEIDOSCOPE GEANT 

On pourrait croire que notre ma-

chine est un gros kaléidoscope… Et 

bien, elle n’est pas que ça ! 

C’est d’abord une fabrique à rêves,  

qui peut créer du soleil, et  repousser 

les nuages. 

Des fois, on a besoin de faire des pe-

tits réglages parce que ça ne marche 

pas toujours du premier coup. 

Sauf dans le Morvan, où il fait tou-

jours très beau et on vous invite à y 

aller. 

Notre machine peut relever le temps, 

pour qu’il ne passe pas, et au con-

traire, faire couler les rivières de 

toutes les couleurs, et les transfor-

mer en arc-en-ciel. 

Elle est aussi spécialisée pour étoiler 

le vent et colorer le cristal. 

Nous avons fouillé partout dans les 

greniers pour trouver des trésors, qui 

sont devenus des pièces de fabrica-

tion pour construire ce kaléidoscope. 

 

Nous avons aussi acheté chez Em-

maüs parce que c’est comme notre 

établissement, l’ESAT LE MORVAN 

à Montsauche-Les Settons, un lieu 

d’insertion par le travail. 

 

Vous verrez en dessous, c’est une machine à coudre ancienne. 

Certains objets sont recyclés en musique, et vous êtes les bienvenus pour les essayer. 

Attention à notre spirale ! Si vous la regarder trop longtemps en face, elle vous transformera en élé-

phant rose rêveur et de bonne humeur. 

Surtout tournez la manivelle doucement car elle est fragile comme les beaux rêves. Et tournez à l’en-

vers pour annuler le sort. 

Pour voir les couleurs à l’intérieur des tubes, il faut les faire tourner doucement en gardant un œil 

tout contre le trou. Le tube c’est un tuyau comme ceux de l’aspiration de notre atelier bois. 

Pour faire les images à l’intérieur on a récupéré plein de choses comme des débris, des papiers colo-

rés, du plastique, des filets à oranges ou à pommes de terre, des emballages de fromages, des végé-

taux, des boulons, des rondelles, du papier d’aluminium et plein d’autres trucs et bidules chouettes. 

On n’a pas eu le temps d’installer la billetterie alors profitez-en c’est gratuit. Amusez-vous bien et on 

compte sur vous pour en prendre soin. Vous le trouverez donc à l’entrée de ce hall. 

  

          Merci. 

Dans l’entrée du hall, vous verrez notre kaléidoscope géant. 
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FAS "LE SAULE" 

"Souvenirs de la Sauvegarde" 

Extraits de la frise réalisée par les 

résidents de l'atelier "Ecriture" du 

FAS "Le Saule" 
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 REMISE DES MEDAILLES A CERTAINS  

TRAVAILLEURS D'ESAT 



17 

Œuvres collectives : 

Le gâteau rose 70 ans – IME Vauban - (Jeunes de l’atelier « lingerie, couture, entretien des locaux » : Ana 

BUSSON ; Manon DHE ; Lolita FAUTER ; Léa BAULIER ; Léa BOUCHARD ; Lucinda GUYON ; Elodie 

CALVO ; Emeline MASSON ; Emeline MUZERELLE ; Mathilde VOISIN ; Laëtitia QUILLET ; Amandine 

CARRE ; Maryline MATHIEU ; Océane LEMOY ; Kévin GIRAULT) 

L’œuvre « L’air du temps » – Foyer Résidence Les Eduens – (Nathalie GUYONNET ; Elisabeth CENDRE ; 

Angélique FLATRY ; Ghislaine BONNISSOL ; Claude GUIMIOT ; Jean-Louis TINGAUD ; Éric LEGO-

DEC ; Freddy AUBIN ; David PETIOT ; Grégory BRISSEAULT) 

Le gâteau géant – IME Claude Joly/SESSAD Arc en Ciel – (96 enfants et jeunes ont fabriqué une bougie et 

le gâteau a été réalisé par le collectif des professionnels assisté par les jeunes plus âgés)  

Le panneau des 70 ans « bougies d’anniversaire » – ESAT F. Poirier – (Philippe MEYERHOFFER ; Pascal 

COUDRAT ; Daniel MHUN ; Nelly COSTARD ; Justine HERTEL ; Samira EL KASSABI ; Eric SIMON ; 

Jean-Paul THEVENET ; Jérôme JOURDELAT ; Manuella PETIT ; Céline GUINBURG ; Magali GENIN ; 

Jean-Loup DAILLY ; Franck JOLLY ; Marc CHARPIN ; William TREILLY ; Muriel BERTHIN ; Vanessa 

GINOUVEZ ; Marc SEGUIN) 

La sculpture « Les mains » – ESAT Le Morvan – (Atelier « artisanat » + participation de Monsieur Etienne 

CAMUS avec le poème « La Volonté ») 

Le tableau « 70 ans d’évolution à travers les 5 sens » - FAS Le Saule – (Résidents : Coralie MARTIN ; So-

phie MARIE ; Adrienne COULON ; Christelle GALLOIS ; Albert ABRELLE ; Hervé MAILLOT ; Jean-

Pierre DHUYVETTER ; Pascal PARE ; Hervé DEGUELDRE ; Patrick BELLEVILLE ; Pascaline MICHOT 

– Educateurs : Sabine LAFORÊT ; Sophie KERNANNEC ; Sophie NOURRISSIER ; Patrice CHEVRIER) 

Les tableaux « couleur de printemps »- Centre Habitat Les Chailloux – (Résidents : Nelly COSTARD ; 

Charlotte DROIN ; Françoise GRUYER ; Gérard GANGNEUX – Educatrice : Françoise BOUCHONNET) 

L’œuvre « lever de rideau sur l’entracte » -  SSA Arpège – (Nathalie BREVAUX ; Virginie DOREAU ; Ma-

deleine TEXIER ; Philippe BOUILLON ; Jean-Pierre KIHM) 

Le gâteau d’anniversaire de l’Association – La Clé des Champs – (Kelly CARROUE ; Jean-Alain PHI-

LIPPE ; Sylvain CONSTANTIN ; Cyrille MORVAN ; Colette ALLIAUME ; Sébastien MATHIEU ; Laurent 

DUPUIS ; Guillène LAUNOIS ; Gaël PETIT ; Claudine NOURI ; Jean-François BRIQUET ; Xavier GOU-

BARD LE TENO ; Danièle FOUCAULT ; Martine NODIN) 

 

 

Œuvres individuelles : 

Le gâteau blanc – Fabrice CODRON –Résident du Foyer Résidence Les Eduens 

La maquette de l’atelier menuiserie – Eric CLEMENT  - Travailleur de l’ESAT Les Cottereaux 

Le tableau « puzzle » - Patricia POINOT – Travailleur ESAT Le Morvan 

Le tableau « construction de ma vie » - Nathalie PETIT –  Travailleur ESAT Le Morvan 

La sculpture des mains « empreintes multi-couleurs » - Sébastien BUVRIL – Travailleur ESAT Le Morvan 

Le tableau « fête des 70 ans » - Louis Philippe BARATA – Travailleur ESAT Le Morvan 

Le tableau « volonté de vivre » - Etienne CAMUS – Travailleur ESAT Le Morvan  

Le tableau « ma maison du bonheur » - Marcel DELAUNE – Travailleur ESAT Le Morvan 

 

PARTICIPANTS AU CONCOURS DONT VOUS POURREZ 

ADMIRER LES ŒUVRES EN PAGES SUIVANTES 
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ŒUVRES PRESENTEES AU 

ŒUVRES COLLECTIVES 

ESAT "Le Morvan" 

Foyer résidence "Les Eduens" SSA Arpège 

Habitat "Les Chailloux" 

ESAT Nevers IME "Vauban" 

IME "Claude Joly" - SESSAD "Arc en 
Ciel 

Clé des Champs 

FAS "Le Saule" 
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CONCOURS ARTISTIQUE 

ŒUVRES INDIVIDUELLES 

Etienne CAMUS (ESAT Le Morvan) 

Etienne CAMUS (ESAT Le Morvan) 

Sébastien Buvril (ESAT Le Morvan) 

Nathalie Petit (ESAT Le Morvan) Louis Philippe Barata (ESAT Le Morvan) 

Patricia Poinot (ESAT Le Morvan) 

Marcel Delaune (ESAT Le Morvan) 

Eric CLEMENT (ESAT Les Cottereaux) 

Fabrice CODRON  
(Foyer Les Eduens) 
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MERCI A NOS PARTENAIRES QUI ONT AIDE A  LA REALISATION DE CETTE  

MANISFESTATION 

 

Mairie de Nevers 

Banque Populaire Bourgogne Franche Comté 

Taxi Masrouby 

MMA Assurances 

Harmonie Mutuelle 

Alabeurthe 

Carrefour Marzy 

Medirest 

DB Informatique 

Socotec 

Crédit agricole 

Comptoir des fers 

Société générale 

Radiotel 

Le taux de participation à ces journées a 

été particulièrement important : 

- 400 personnes le vendredi 10 octobre 

- plus de 650 personnes le samedi 11 octobre 

Soit plus de 1000 personnes sur les deux 

jours, merci à tous !! 

En ce qui concerne l'organisation de la manifestation, certains salariés ont eu l'idée d'orga-

niser une buvette et une tombola. 

En ce qui concerne le déroulement de la manifestation, la participation des salariés a été 

massive (installation, accueil, tombola, désinstallation). 

Ce numéro a été réalisé par l'équipe rédac-

tionnelle de "Quoi de Neuf Sauvegarde"  du 

FAS "Le Saule", avec l'aide du Siège Social 

et des établissements et services de l'asso-

ciation. 
 

Nous espérons que ce numéro spécial vous 

a plu, merci à tous et à toutes !!! 


